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‘ D Suite I

C'est nmewm qu'arriva son papa a bicyclstte.
2 écouta Marine et la consola .

‘en lui proposant d'aller récupérer Patapouf.
Papa roula le plus vite qu'il put...

mais, hélag, il arriva trop.tard |

Patapouf déchiré, disloqué, était accroché
sur la plus haute branche du sapin.

Lit ¢'est la-haut qu'on peut le voir encore .mw&oca_mﬁ“

u mSam 2

C'est alors qu'arriva 1'Oiseau Bleu.

Il comprit trés vite ce qui se passait.
H vola & t¥re-d'aile vers Patapouf...

et, juste avant que celui-ci .
" ne s'écrase sur la colline, . 3

le saisit dans son bec.’ e
. Puis tous deux, l'un aidant l'autre, volérent

vers Marine qui pleurait... de joie, cette fojs.

g Suite 3

C'est alors qu'arriva monsieur le Vent.

Monsieur ls Vent moﬁ,ﬂ? souffla trés fort,

81 fort que wmﬁmwo& ne piqua plus,

..Eﬁm se mit 4 voler, tout seul, comme un grand...
‘comme un gros pépére de cerf-volant qu‘il était.
Ef Marine l'apercut, gesticulant

-8t disparaissant dans le bleu du ciel

‘rejoindre le petit nuage blanc.

T

. Norbert Baz, Patapouf, le cerf-volant, texte inédit.
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